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Les Foyers Communautaires de Houmont accueillent et hébergent des hommes, des femmes et des familles qui ont ren-
contré, à certains moments de leur vie, des problèmes tels que la solitude, l'abandon familial, de grandes difficultés
financières, l'hôpital psychiatrique, la prison, l'alcool ou la drogue…  Le projet pédagogique de toute notre équipe
consiste à les épauler pour accéder à une vie sociale harmonieuse et aussi autonome que possible.

En plus d’une aide sociale, administrative, médicale, psychologique, juridique, nous leur proposons:

� des logements où la vie communautaire est privilégiée : effectuer ensemble les tâches quotidien-
ne, organiser des loisirs communs, planifier et s’évaluer en groupe, partager ses joies et ses diffi cultés,
se confronter dans les problèmes et les monotonies de chaque jour, voilà qui permet d’apprendre à
mieux se connaître et s’apprécier soi-même pour mieux connaître et apprécier les autres

� des ateliers de réapprentissage des mécanismes élémentaires de la vie sociale et profession nelle
(jardinage, élevage, cuisine, travaux du bâtiment, rénovation de mobilier d'occasion) sont des outils
privilégiés de structuration par rapport au temps et aux autres

� des logements supervisés après l'hébergement en maison d'accueil permettent d’approfondir le
réseau de relations sociales et favorisent l’autonomie progressive

À Bastogne, nos objectifs de formation et de relations humaines se retrouvent à L'ENTREP’EAU, projet d’économie  
sociale accessible à tous.  Lavoir social et atelier de récupération-restauration-vente de mobilier de seconde main
s’articulent autour d’un lieu de rencontre, où chacun s’exprime, se rend utile, apprend des autres.

Vous êtes solidaire du projet des Foyers Communautaires de Houmont ?  Vous voulez nous aider à continuer notre action
en faveur de ces personnes et ces familles dans la détresse ?  Votre soutien nous est indispensable.  Vous pouvez 
effectuer un virement sur le compte n°360-1090214-37 (voir formulaire en p.4 de couverture) de l'ASBL "Le 210".
Merci de votre générosité !

Nous délivrons pour chaque don annuel de 40 euros minimum, même fractionné, une attestation d'exonération fiscale.
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Les parents terribles

C’est curieux que dans les débats si nombreux aujourd’hui autour de la famille où s’a� rontent 
les partisans de la tradition avec ceux de toutes sortes de nouvelles formes de cellule familiale, 
les seules personnes qu’on n’interroge jamais, ce sont les enfants. Que voudraient-ils, eux, comme 
famille  ?  On pourrait peut-être leur demander… 

Mais sans doute, dans bien des cas, aurions-nous peur de la réponse. En e� et, si on ne peut 
douter de la sincérité de l’amour que les parents portent à leurs enfants, on peut tout de même 
s’interroger quelquefois sur le rang qu’occupe cet amour dans l’ensemble de la vie a� ective 
des adultes. L’amour parental n’est-il pas mis en sourdine bien souvent, avec plus ou moins de 
mauvaise conscience, pour laisser libre cours à la vie sentimentale du couple  ? 

Il y a dans le recueil de nouvelles  Fugitives  d’Alice Munro (prix Nobel de littérature 2013), 
un texte intitulé « O� enses ». Il s’agit d’une petite � lle, Lauren, qui, par hasard, se lie d’amitié 
avec Delphine, une simple employée à l’entretien dans un grand hôtel. Lauren a dix ans, elle est 
enfant unique, elle n’a pas d’amie de son âge. Delphine plaisante avec elle, elle lui manifeste 
une a� ection un peu rude, lui fait de menus cadeaux. Un jour, elle demande à Lauren si elle n’a 
jamais pensé qu’elle pouvait être une enfant adoptée. Bien sûr, elle la rassure tout de suite, ce n’est 
qu’une plaisanterie, elle a voulu seulement la faire un peu marcher.

N’empêche que le doute s’insinue dans la tête de Lauren. Elle interroge ses parents qui, 
comme on pense bien, se scandalisent. Peu importe la suite de l’histoire, je n’ai pas l’intention de 
vendre la mèche, ce livre est publié en poche et comporte quelques autres nouvelles qui méritent 
le détour. Ce qui me retient ici dans le récit d’Alice Munro, c’est la réaction de Lauren. Tous les 
enfants se demandent un jour ou l’autre s’ils sont vraiment les enfants de leurs parents, mais 
c’est une pensée qu’ils chassent bien vite de leur esprit. En revanche, Lauren cultive ce fantasme 
comme une porte de sortie, un moyen de s’échapper. (Ce n’est pas pour rien que le recueil d’Alice 
Munro s’intitule Fugitives.) 

Lauren sou� re des sautes d’humeur continuelles de ses parents. Jamais ils ne s’en prennent 
à elle. Au contraire, ils l’aiment, ils tiennent à elle comme à la prunelle de leurs yeux, jamais ils ne 
la disputent. C’est entre eux que ça dérape tout le temps. Ils ne se gênent pas pour se quereller 
violemment devant elle, avant de se réconcilier de façon aussi excessive. C’est la vie, c’est normal, 
il n’y a rien à cacher. Ce sont des parents modernes. À bas l’hypocrisie !

Lauren, tout compte fait, préférerait être la � lle de Delphine et ne plus 
supporter les exhibitions de ses parents.

On sourit souvent aujourd’hui des parents d’autrefois qui o� raient un 
visage si lisse à leurs enfants. « Pas devant les enfants ! » s’exclamaient-ils si 
tôt que le lait était sur le feu. Ils n’auraient pas davantage échangé un baiser 
devant leur progéniture. Peut-être, à la ré� exion, que cette retenue était un 
débordement d’amour.

Armel Job
 (Dernière parution : Et je serai toujours avec toi, Robert La� ont, Paris, 2016)

Page Facebook : Armel Job auteur

EDITORIAL
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DOSSIER

Témoignage Anonyme : 

 A l’heure actuelle, je n’ai plus de contact avec ma famille. Je préfère couper toute 
relation avec l’ensemble des membres parce que cela ne sert à rien. Je préfère me consa-
crer à ma santé que de perdre de l’énergie à créer du lien. C’est un choix personnel. 

Je me rends compte que garder contact avec des gens proches, et notamment la 
famille, est important. Cela permet de garder contact, du lien, discuté avec quelqu’un 
qui est autre part, à l’extérieur. Pour moi, j’ai la chance d’avoir deux amies avec qui je 
peux parler. Des amies de longue date qui me connaissent très bien, même parfois 
plus que certains membres de ma famille. Grâce à Facebook et par SMS, je peux garder 
contact et discuter de ma situation. 

Je pense sincèrement que sans contact familial et/ou amical, cela serait dur. Je me 
sentirais mal. 

De plus, il y a une di� érence entre les deux. Si mon � ls acceptait de me faire des 
excuses, je l’admettrais car c’est mon � ls et on ne peut rejeter son � ls. (Comme son � ls 
ne doit pas rejeter sa mère). Je ne sais pas l’expliquer, c’est comme cela. Par contre, si 
c’était un ami, j’aurais plus di�  cile à accepter des excuses. 

En� n, je remarque que le contact familial est important, mais pour moi, c’est ainsi 
et c’est comme ça. La vie est parfois dure, mais il faut faire ainsi. 

Si un jour… mon � ls fait le premier pas vers moi…, on verra… 

Famille Patric et Emilie Misson et leurs 4 enfants:

Même si notre arrivée à La Moisson fut di�  cile, nous avons eu la chance de rester 
une famille unie. En e� et, s’il n’y avait pas de place à Houmont, nous aurions pu être 
séparés. Maman et enfants d’un côté, papa dans un autre centre. Ce fut un soulage-
ment d’apprendre la nouvelle, car nous pensions sincèrement que sans cela, ça n’aurait 
pas été. Sans la présence des enfants, nous aurions été perdus. 

Concernant nos familles respectives, nous n’avons plus vraiment de contact et 
nous pensons vraiment que cela n’aurait rien changé dans notre situation même aux 
moments les plus durs. Pour nous, les relations sont tellement cassées, que cela n’en 
vaut pas la peine et ce, pour le bien de nos enfants. Lors de nos périodes tristes, on se 
soutient mutuellement que ce soit entre parents et grâce à nos petits. 
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Solidarité familiale. 

Nous avons permis aux familles qui résident à LA MOISSON d’exprimer leur point 
de vue sur la solidarité familiale. Nous vous présentons leurs témoignages.

Témoignage d’Anne et Grégory.

La solidarité familiale, c’est représenté par le respect entre nous, envers les autres 
dans un premier temps et passant par une entraide dans le groupe communautaire, 
ici à La Moisson. Nous restons un maximum à l’écoute de nos enfants et n’hésitons pas 
à interpeller l’équipe éducative pour un soutien supplémentaire, tel qu’une écoute au 
niveau des soucis rencontrés. Ou encore sur le plan des démarches administratives, 
comme prendre des contacts avec les écoles ou les activités extra-scolaires. Tout cela 
permet de maintenir un équilibre. Equilibre important pour nos enfants lors de cer-
taines di�  cultés qu’ils pourraient ressentir. 

La solidarité familiale c’est aussi nos proches, qui peuvent nous soutenir et mainte-
nir un lien familial pour nos enfants, malgré notre venue en maison d’accueil. D’ailleurs 
cette année, ma sœur a emmené une de nos � lles en vacances dans le sud de la France, 
a� n de lui permettre un moment de détente. De plus, notre famille se trouvant loin, 
nous trouvons intéressant que ceux-ci puissent visiter le site internet de la maison d’ac-
cueil, car avec les parutions des articles, ils gardent une vision globale de notre quo-
tidien à Houmont. Ma sœur me raconte parfois avoir vu des photos de notre famille 
et ainsi elle a pu me dire, à plusieurs reprises, qu’elle constate l’épanouissement de 
nos enfants et ce même avec une grande distance qui nous séparent.  C’est aussi une 
façon de garder contact.

Soyons honnêtes, avec six enfants il arrive qu’il y ait des di�  cultés rencontrées. 
De plus notre famille est sur le point de s’agrandir. Ce qui risque de bouleverser notre 
quotidien. 

Nos enfants et nous même, étant sur le départ, traversons une épreuve de ques-
tionnements. De quoi sera fait demain  ?

Le changement d’école e� raye les enfants, en tant que parents, nous restons très 
attentifs à cela et tentons de répondre aux questions qu’ils se posent. C’est à notre sens 
une forme de solidarité. Nous essayons d’être toujours dans le positif.

Anne et Grégory. 



On reconnait, par contre, que le lien avec nos enfants était fragilisé à notre entrée dans 
la maison. Notamment lorsqu’ils se mélangeaient avec la communauté en reproduisant 
certains gestes d’enfants d’autres familles. Petit à petit, le contact avec ceux-ci à changé 
et ce grâce aux apprentissages avec les éducateurs et le service Le Lien avec qui nous tra-
vaillons régulièrement. Les relations se sont donc améliorées et cela nous redonne l’envie 
de faire des choses avec nos petits et forcément, cela joue sur notre solidarité. 

Récemment, un logement social nous a été attribué, on doit avouer que cela nous 
fait peur car beaucoup de démarches sont à mettre en place. Maintenant, et pour le 
bien de notre famille, nous comprenons que cela permettra de mieux se sentir une 
fois dans notre chez-nous. Par exemple, le service Le lien, qui nous aide à encadrer nos 
enfants, sera toujours présent dans un premier temps pour permettre de continuer 
le travail en cours. 

Après 9 mois de séjour, on peut avouer que cela est un soulagement de bientôt se 
retrouver ensemble. Bien que cela risque d’être une sensation bizarre et que certaines 
personnes vont nous manquer, nous étions impatient. 

Kurt (9 ans) : 

Quand j’ai appris qu’on allait venir à la maison d’accueil avec toute ma famille, 
j’étais content. Parce qu’on ne se séparait pas, on mange ensemble, on peut aider 
maman, et puis papa. Au moins, on a un espace que pour nous. Si papa n’était pas là, 
on ne serait pas en famille. Ici à la maison, c’est grand avec des autres gens. Dans mon 
ancienne maison, c’était bien. À La Moisson, au début, j’avais peur car on est presque 
plus en famille. Des fois, mes frères, ma sœur et moi, on cavale jouer partout dans le 
bâtiment et c’est plus vraiment être une famille. Quand on est famille, c’est quand on 
est tous là, près de maman et papa. 
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Départ de la famille Anne et Grégory.

Nous sommes arrivés avec beaucoup de remises en questions et nous sommes 
encore un peu plus forts et plus grands qu’à notre arrivée. Énorme tremplin dans nos 
vies d’êtres restés presque un an à La Moisson, cette année restera marquée dans nos 
vies à jamais. 

Que se soient les gens vers les bureaux plus discrets, comme Sylvain, Michel, 
Myriam ou encore Joël ou que se soient les personnes comme Claude, notre cuistot 
adoré des enfants ou l’équipe des éducateurs : Damien, Amory, Saïd ou Lisiane, réfé-
rente de notre famille. Votre travail reste formidable et d’un grand soutien dans cette 
grande infrastructure qu’est La Moisson.

Notre petit espace famille nous à permis de, parfois, garder pied en retrait par 
rapport à la communauté des locataires. Cela nous a permis de sou�  er et de nous 
ressourcer en retrait du regard de la communauté tout en gardant nos valeurs éduca-
tives envers nos enfants. Enfants, qui forcément demandent un encadrement et une 
remise vers le droit chemin lors des bêtises !

Les départs des autres personnes sont parfois décourageants pour celles qui 
restent, et pourtant, nous avons toujours gardés l’espoir qu’un jour notre tour vien-
dra… cala nous arrivera aussi et bien voilà, on y est ! Et c’est pourtant les cœurs chargés 
et lourds en émotions que nous vivons ces derniers jours à vos cotés. Du fond du cœur, 
ont vous dit : « Merci ». 

Merci de nous avoir fait con� ance le jour de notre arrivée, comme merci pour 
l’encadrement apporté pour le jour de notre départ, car ce départ fait beaucoup de 
choses à encore parcourir pour notre avenir. 

On ne vous fait pas nos Adieux mais plutôt un gros « Au revoir », forcément 
les enfants nous ont dit : « ils vont tous un peu nous manquer quand même, 
hein maman ! ». 

1000 mercis...

Greg, Anne et les enfants ! 
(plus notre ‘’bécassine’’ qui va bientôt agrandir notre famille. )

TÉMOIGNAGES
 ET RÉCI T S DE VIE DES RÉSIDENTS
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Récit de vie : Ahmed.

Le 24 Aout 2009, j’arrive en Belgique. A partir de là je commence ma nouvelle vie.
En arrivant en Belgique j’ai commencé par m’intégrer à la société et à la culture 
Européenne. Je me suis inscrit dans un club de football et grâce à ce sport j’ai com-
mencé à me faire des amis. J’ai également entrepris une formation en métallier sou-
deur, cette formation m’a apporté pleins de choses, tels que la con� ance en moi, et 
m’a permis d’élargir à nouveau mon cercle d’amis.

 Après cette formation, j’ai trouvé un boulot, près de chez moi, mais 
dans un autre domaine. J’ai fait ce travail pendant deux ans, et malheureu-
sement je suis tombé au chômage car c’était un contrat de remplacement.
Par la suite, j’ai cherché du travail mais je n’ai trouvé que des petits contrats en tant 
qu’intérimaire. Ce qui ma toujours donné de l’espoir. 

Il arrive un jour, ou je ne trouve plus de solutions, et donc, j’ai été frappé à la porte 
de CPAS. Ils  ont bien compris ma situation et mon proposé de venir à La Moisson.
Le 19 Septembre, je découvre La Moisson. Un vieux bâtiment, Et je me dis : « où est 
ce que je suis tombé ? ». Mais j’ai vite compris que je ne 
veux pas rester longtemps ici. Que c’est juste pour repar-
tir sur de bonnes bases et ne jamais y revenir, si je reviens 
se sera seulement pour dire bonjour. Cela à été dur la pre-
mière semaine parce que je n’ai pas l’habitude de la vie en 
communauté. Et après, petit à petit, je me suis ouvert aux 
autres et aux éducateurs. Actuellement, je sens que les 
choses avancent pour moi et j’espère pouvoir retrouver un 
logement et un travail le plus vite possible. 

Ahmed

Récrit de vie – Christian 

Je m’appelle Christian, originaire de Courtrai, ingénieur industriel pendant 26 ans. 
J’ai une � lle de 21 ans, encore aux études en droit international, une femme 47 ans 
hospitalisée depuis 6 ans.J’ai eu de graves problèmes de santé, deux A.V.C. et un grave 
accident de voiture. Ma femme a fait une tentative de suicide aux médicaments et 
alcool. Elle est atteinte de bipolarité extrême et a donc été déchu de ses droits en tant 
que directrice administrative. Je me suis retrouvé sans rien, j’ai eu énormément de pro-
blèmes � nanciers. J’ai été soutenu par ma belle-mère et la famille de ma femme encore 
actuellement. Je me suis retrouvé à La Moisson où je me suis posé pour faire le point 
et pouvoir me réintégrer dans la société. J’aimerais retrouver mes droits et valeurs et 
pouvoir faire la liquidation de ma société pour me refaire une nouvelle vie. Pour moi, 
La Moisson, est une expérience qui m’a fait ouvrir les yeux. 

Christian

MOISSON D'INFOS

Solid’Arlon 

Le vendredi 16 septembre, nous nous sommes rendu à la journée Solid’Arlon. En e� et, 
un salon y était organisé par le C.P.A.S et la province du Luxembourg a� n d’échanger et 
débattre entre les di� érents intervenants et la population. Un rassemblement de plu-
sieurs services, ASBL, associations y étaient représentés a� n de promouvoir leurs actions 
sur des sujets comme la petite enfance, la famille, la santé, la solidarité, le logement, la 
formation, le handicap,… De plus, plusieurs ateliers étaient programmés avec notam-
ment « Alvéole-Théâtre » qui jouait une des dernières représentations de la pièce écrite 
et composée avec les hébergés de notre maison d’accueil. Malheureusement, celle-ci dû 
être annulée en dernière minutes pour des raisons familiales d’un comédien. C’est donc, 
quelque peu contrarié, que nous nous sommes dirigés vers le sud de notre province.  

Nous trouvons intéressant de participer à ce genre d’évènement, ouvert au public, 
et en lien directement avec notre population. C’est l’occasion de rencontrer et découvrir 
des services avec lesquelles le travail en réseau est important. C’est l’occasion pour nos 
hébergés, et nous-même de nous rendre compte des di� érents acteurs sociaux et de 
nous intéresser à leur spéci� cité. 

Voici l’avis de Thérèse, Michaël (acteur de la pièce), et Edith (acteur et résidente 
suivie en post-hébergement).

Thérèse : 

J’ai passé une belle après-midi en compagnie la petite bande. Cela m’a fait du bien 
de sortir, et malgré mes soucis de santé, je n’ai pas été trop fatiguée. J’espère refaire des 
activités avec La Moisson même si j’ai la chance d’avoir trouvé un appartement. Nous 
avons fait le tour des di� érents stands où j’ai eu l’opportunité de me peser. Amaury, 
l’éducateur, a essayé l’activité où il fallait porter des lunettes et cela avait comme e� et 
d’être saoul. Ce fût marrant. Malheureusement, la pièce de théâtre réalisé par les héber-
gés de la maison d’accueil fut annulé. Dommage, car j’aurais bien voulu voir Michaël 
(résident) être acteur. Une belle après-midi…

Edith : 

Voici ma journée du 16 Septembre : 

Allez, debout ! Un bon café pour relire la pièce de théâtre pour bien être dans mon 
personnage. « Dring », le téléphone sonne et Joël (directeur de La Moisson) m’annonce 
« la pièce est annulée suite à un imprévu survenu à un membre de la troupe. Mais si tu 
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veux, Amaury (éducateur), se rend à Arlon avec quelques membres de la maison, tu es 
la bienvenue ». Cela m’a fait plaisir et j’ai décidé d’y participer malgré la déception de 
ne pas jouer la pièce. 

Bonne ambiance, nous partageons gaiement. Il y avait du monde mais j’ai été déçue 
par les stands qui représentaient beaucoup de publicités, syndicat,  mutuelle, etc… 
Question activité, ce n’était pas le top, il n’y en avait pas assez… dommage. Mais je me 
suis quand même intéressée a une d’entre elles où on apprenait à faire des montages 
avec de la récupération grâce à de vieux journaux, des branches, etc… Avec comme 
résultat, un joli bougeoir. Après s’être promené dans les allées, nous avons repris le 
chemin du retour toujours dans la bonne humeur. 

Etant une ancienne hébergée, c’est toujours avec plaisir que je participe aux invita-
tions. C’est une équipe du tonnerre, et un directeur génial qui entourent les hébergés. 
Merci à vous de tout cœur. 

Michaël :

Notre journée à Solid’Arlon était fort instructive. Nous avons fait des rencontres 
intéressantes et aussi vu des stands pratiques pour ceux qui étaient à la rue. En plus, j’ai 
revu plein de personnes que je n’avais plus vues depuis longtemps comme les éduca-
teurs du Tremplin (maison d’accueil pour hommes à Arlon), ainsi que les formateurs de 
la Halle de Han et de la Trêve à Bastogne (service d’aide à la réinsertion). En tout cas, la 
journée m’a beaucoup plu malgré que nous n’ayons pas su faire la dernière représen-
tation de notre pièce de théâtre. En e� et, nous avons appris le décès d’un membre de 
la famille d’un des comédiens. Mais, ça ne nous a pas empêché de se voir une dernière 
fois entre acteurs et metteur en scène. 

Création du nouveau parterre.

Un soir, en regardant ce petit bout de terre vide, il nous est venu à l’envie d’en faire 
quelque chose. Nous est donc venu l’idée de créer un petit jardin « Feng-shui » pour 
mettre un peu de couleur dans ce grand hall d’entrée vide. De plus, cela nous a permis 
de nous occuper pendant plusieurs heures. Pour réaliser ce parterre, nous avons donc 
semé quelques plantes, créé une petite mare à canard, fabriqué un puits en pierres, un 
terrain de pétanque et encore beaucoup d’autres choses. Pour le fabriquer nous avons 
utilisé plusieurs objets trouvés sur place, comme les petits morceaux de bois, quelques 
pierres, une scie, des canards,…

En créant ce jardin nous avons tenu à laisser une trace de notre passage à La 
Moisson et, ainsi, peut être inciter les autres hébergés à prendre des initiatives.

Artisanat fête Halloween :

Halloween : vive les squelettes terrifiants, citrouilles et autres décorations 
e� rayantes. Les petits, accompagnés de leurs parents ont réalisés des potirons machia-
véliques, mais un brin rigolos tout de même. D’ailleurs, je remercie Claude, mon col-
lègue, pour son imagination et ses compétences en matière de découpe de légumes. 

Quentin, Valentin et Sébas
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Cette activité s’est réalisée dans la cuisine, car ce lieu s’y prêtait mieux que l’atelier 
artisanat. A� n d’impliquer davantage les familles, j’ai laissé les parents et grande sœur 
réaliser cette occupation avec leurs enfants, en gardant un œil discret et lointain sur 
l’ensemble du groupe… Quoi de mieux que de réaliser des bricolages pour passer un 
bon moment de détente avec les enfants  ? 

Les chérubins étaient à la fête et n’ont qu’une hâte, celle d’aller quémander bon-
bons et autres friandises aux portes des villageois ce 31 Octobre. 

Lisiane éducatrice

Randonné familiale sur les traces des castors 
avec notre guide

Ce mercredi 31 août toute la petite troupe 
de la Moisson est partie en quête de rencontres 
avec des castors. Une façon ludique et péda-
gogique de découvrir la nature pour les plus 
petits et un moment privilégié de découverte 
en famille pour les parents. Notre guide est 
une personne ressource de savoir pour tous ce 
qui attrait à la nature et plus précisément aux 
castors. L’activité est d’autant plus vivante car 
notre guide fait aussi participé les enfants en 
leur posant des questions et devinettes sur les 
castors. Tous sont captivés par l’animation !

Les enfants en pleine découverte! Qu’as-tu trouvé Marcel ? Une carotte de pin 
mangé par un écureuil ou un castor. Jean Hubert Antoine, notre guide, nous montre 
un barrage de castors, une construction élaborée et coordonnée en groupe par les 
castors. Ces constructions sont impressionnantes et prennent vite de l’ampleur ! C’est 
pourquoi l’éducation d’un jeune castor prend 2 ans pour la mère.

Les petits s’en sont donné à cœur joie lors de cette balade en forêt ! Ou comment 
apprendre en s’amusant! Pour � nir la promenade, les enfants ont eu l’occasion de 
patauger dans l’eau et de réaliser leur propre barrage de castor ! Un must pour les 
enfants par cette après-midi ensoleillée! L’animation se termina en soirée par une 
projection cinématographique sur les castors.

Damien, éducateur.

L’avis de Grégory :

Je trouvais que c’était éducatif pour les enfants, ils ont passé une belle journée en 
forêt. Ils ont bien aimé découvrir la manière dont cet animal vit comme par exemple 
les copaux issus de la ronge des arbres que l’on appelle 
« chips de castors » ou les bois rongés par les castors. On 
a vu aussi l’habitat du castor qui s’appelle la hutte. On a 
quand même été déçu de ne pas voir de castor mais les 
petits faisaient trop de bruit et comme c’est un animal 
craintif et sauvage, di�  cile de l’apercevoir maintenant on 
a pu voir plein d’insectes, des libellules demoiselles, des 
araignées d’eau, des crapauds. Cependant on a pu voir les 
castors en � lm le soir. Pour moi c’était une belle journée de 
détente en famille que je garderai en souvenir! Les enfants 
me demandent pour y retourner ! Merci la Moisson !

L’avis des enfants :

C’était cool et marrant de découvrir comment vivent les castors ! On a pu voir ce 
qu’ils mangent, on a vu beaucoup d’arbres rongés c’était impressionnant de voir ça 
et leurs super barrages. On s’est vraiment bien amusé en faisant notre propre barrage 
de castor dans la rivière! C’était marrant que Julien se soit fait pincer le pied par une 
écrevisse. La promenade dans les bois était géniale et on a trouvé des grenouilles. Vite 
une autre sortie aussi cool que celle-ci!

L’avis de Patrick et Emilie :

C’était une chouette activité en famille! Le guide expliquait vraiment bien, on a bien 
appris ! Les enfants étaient ravis et émerveillés de cette belle après-midi passée en forêt.
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Animation du S.I.E.P. sur l’interculturalité, 
la tolérance et le vivre ensemble

Ce mardi 22 novembre se tenait une réunion interculturelle sur la tolérance et le 
vivre ensemble. L’occasion de prendre du recul sur les événements médiatiques de ces 
derniers temps tels que la crise des migrants par exemple.

Les résidents participaient activement à la réunion et étaient vraiment dans une 
dynamique positive ! La réunion était ponctuée de petits exercices et de vidéos. 

Le premier exercice consistait a ce que 2 
résidents se regarde dans les yeux pendant 3 
minutes, ensuite on voyait une vidéo ou des 
personnes migrantes et des belges faisaient 
le même exercice. L’animatrice nous a expli-
qué que cet exercice permettait de prendre le 
temps de regarder l’autre personne dans les 
yeux et de ne pas seulement le croiser. Les rési-
dents ont soulignés l’importance de connaitre 
les gens avant de les juger. 

La réunion s’articulait autour de 5 points : osons la rencontre, du stéréotype au 
préjugé, la déconstruction de préjugés, la discrimination et le vivre ensemble.

Lors du 2ème exercice, l’animatrice s’adressait directement aux résidents en leur 
posant 3 questions : Quel était le métier qu’ils rêvaient de faire lorsqu’ils étaient petits ? 
C’était quand la dernière fois qu’ils se sont sentis heureux ? Si vous deviez mourir 
demain, que feriez-vous ? Cet exercice a été réalisé par groupe de 2. S’en suivi une vidéo 
où l’on voit des personnes de di� érentes cultures avec le mêmes rêves et réponses simi-
laires : Ahmed rêvait d’être acteur, rêve qu’il a en partie réalisé avec un rôle de � gurants, 
Joseph pense directement à ses enfants et aux démarches qu’il entreprend pour eux, 
Christian lui pense à être dans sa famille.

Après nous assistons à la projection d’une vidéo avec un humoriste qui décrit son 
parcours avec la procédure d’immigrations, il explique ses di�  cultés. Omar Si, montre 
de manière humoristique les di�  cultés liées à l’intégration.

Joseph et Ahmed se retrouvent dans 
cette vidéo et expriment avoir rencon-
tré les mêmes di�  cultés. Joseph sou-
ligne l’énergie positive de la rencontre. 
Ahmed pense plus que la peur de l’in-
connu peut être un obstacle à la ren-
contre, que les gens ont pris l’habitude 
d’être chacun chez soi et qu’ils ont plus 
di�  cile de prendre le temps de rencon-
trer l’autre de part la vie active.

Pour une personne africaine, passer à 22h30 chez une connaissance sans la prévenir, 
pour lui c’est une bonne surprise!

Pour Fabienne ce que l’on entend sur la personne in� uence beaucoup l’image que 
l’on va se faire d’elle.

Christian lui parle de métissage cultu-
rel, le plus important est ce que Dieu a 
créé, la crise favorise le rejet dit-t-il.

Ensuite l’animatrice nous a donné les 
dé� nitions du stéréotype, des préjugés 
avec des exemples comme « femme au 
volant, danger au tournant. » en com-
mençant par les stéréotypes avec les 
belges (frites,..).

Ensuite, elle a donné des explications en déconstruisant les préjugés sur les migrants. 

-Que la Belgique est envahie alors qu’il y a seulement 3,8 % de personnes qui pro-
viennent de pays hors union européenne.

Joseph intervient en disant qu’il pensait qu’ils étaient beaucoup plus, peut être à 
cause des médias dit-t-il.

-Qu’ils nous prennent notre boulot alors qu’ils sont souvent sous payés et ils 
acceptent les boulots di�  ciles que les belges ne veulent plus faire.

-Tout ce qu’ils savent faire… c’est pro� ter du système alors qu’ils ont droit a une 
aide minimum (logement dans un centre et 7 euros 40/ sem pour un adulte et 3 euros 
par semaine pour un enfant, soins de santé)

 Fabienne : Ils sont privilégiés par rapport à nous!
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Anick : Ils sont prioritaires au cpas et nous on passe après !

Les résidents trouve la réunion très intéressante et que ca leur permet de prendre 
du recul face aux mots.

L’avis des résidents :

Sébastien :

Je trouvais déjà chouette la présentation de la réunion, ca nous a permet d’avoir 
des statistiques claires qui nous ont surpris! Et ne plus se � er aux « on dit » De voir l’autre 
di� éremment et nous ouvrir les yeux sur la réalité. D’être plus ouvert à la di� érence, de 
mieux comprendre leur histoire, de voir que l’on est tous égaux.

Eric :

J’ai participé aux petits exercices de groupe, j’ai trouvé la réunion très intéressante, 
moi je suis pour accueillir les migrants en di�  cultés. Etant papa le fait que des familles 
soient en di�  cultés, touchées par la guerre me touchent. Seulement je ne suis pas 
d’accord avec certains chi� res pour le nombre est plus élevé, pour moi c’est un nombre 
qui est plus énorme que eux disent, je reste sur mon idée de base mais je respecte ces 
personnes là.

Ahmed :

Ca fait du bien de pouvoir en parler, ça ouvre les yeux sur plein de choses comme 
les migrants et leur situation, la détresse de ces personnes parce qu’il y a beaucoup de 
gens qui croient que l’état belge dépense beaucoup d’argent pour eux mais ce n’est 
pas le cas, on le voit bien par les chi� res réels. Pour moi personnellement ça me fait 
du bien de parler de la di� érence comme ça les autres qui sont avec moi à la Moisson, 
peuvent mieux me comprendre, comprendre aussi ce que j’ai vécu. Et à la � n nous 
sommes tous égaux

Les Marchés du terroir

Parmi les résidents, j’avais ma petite équipe de vendeurs prêts à représenter la 
Moisson au marché du terroir ! Marché qui se tenait ce jeudi 25 août à Amberloup. C’est 
toujours un plaisir de retrouver la bonne ambiance de ce marché, les résidents avaient 
l’occasion de discuter à loisir avec les clients, les marchands tout en vantant les mérites 
de leurs légumes qu’ils ont cultivé eux-mêmes en famille. C’est donc sous une forte cha-
leur de 35 degrés que nous avons monté notre petite échoppe ! Les clients ne tardèrent 
pas à arriver et nous avons écoulé le stock de légumes sans mal. C’était très motivant, 
car les résidents qui participaient à l’activité se sont vraiment bien impliqués et chacun 
voyait ce qu’il y avait à faire et comment il pouvait aider son collègue vendeur. Je voyais 
que je pouvais les responsabiliser et qu’il y avait de la solidarité entre eux, ce qui est très 
important à mes yeux. Je vous laisse lire leurs commentaires.

Damien, éducateur.
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On voit Kurt, 10 
ans, occupé à servir 
un client. Il rempli un 
sachet d’haricots et 
estime le poids pour le 
peser par la suite. Il est 
concentré sur sa tâche. 
Et 2 kilos d’Haricots 
beurre vendu s’il vous 
plait !

Alors Fabienne, 
ça se vend bien ces 
légumes ? Nickel

Alors comment ca marche cette balance ? Pas facile à peser ce potiron! La cliente attend 
mais on peut compter sur Anne et Fabienne pour faire la conversation en attendant, tou-
jours le petit mot pour rire!

L’avis de Fabienne :

C’était bien de se retrouver 
entre marchands et clients car 
j’avais déjà participé aux mar-
chés l’année passée. Comme 
toujours la bonne ambiance 
était présente ! Je me sentais 
à l’aise pour parler aux clients, 
leur expliquer comment on 
cultivait nos légumes et com-
ment les enfants y avaient par-
ticipé. Un très bon souvenir !

L’avis d’Anne :

Une petite première pour 
moi mais agréable moment 
lorsque les clients sont satisfaits de notre récolte qui a malgré tout bien porté ses fruits ! 
Ceci porte encouragement pour continuer dans cette direction qui apporte énormément 
aux enfants et à nous les parents! 

L’avis de Kurt :

J’ai bien aimé vendre aux clients les légumes que j’avais plantés moi-même. C’était 
sympa, on a pu manger des spécialités locales des autres vendeurs ! Moi j’ai bien aimé la 
gaufre aux lards ! Je m’y suis bien amusé avec les autres enfants, mes copains de la Moisson 
étaient là aussi ! Un beau souvenir !

La vie est une aventure à tenter.
Mère Teresa

Suite au décès de Madame Christiane Gallez, la sœur  de Mme Suzanne Daws, 
l’équipe de la Moisson tient  à présenter à toute la famille, ses sincères condoléances.
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Au nom des membres du Conseil d’Administration, 
des travailleurs et des résidents de l’ASBL « le 210 – La Moisson » nous vous 

présentons nos meilleurs vœux pour l’année 2017

Les Foyers Communautaires de Houmont accueillent et hébergent des hommes, des femmes et des familles qui ont ren-
contré, à certains moments de leur vie, des problèmes tels que la solitude, l'abandon familial, de grandes difficultés
financières, l'hôpital psychiatrique, la prison, l'alcool ou la drogue…  Le projet pédagogique de toute notre équipe
consiste à les épauler pour accéder à une vie sociale harmonieuse et aussi autonome que possible.

En plus d’une aide sociale, administrative, médicale, psychologique, juridique, nous leur proposons:

� des logements où la vie communautaire est privilégiée : effectuer ensemble les tâches quotidien-
ne, organiser des loisirs communs, planifier et s’évaluer en groupe, partager ses joies et ses diffi cultés,
se confronter dans les problèmes et les monotonies de chaque jour, voilà qui permet d’apprendre à
mieux se connaître et s’apprécier soi-même pour mieux connaître et apprécier les autres

� des ateliers de réapprentissage des mécanismes élémentaires de la vie sociale et profession nelle
(jardinage, élevage, cuisine, travaux du bâtiment, rénovation de mobilier d'occasion) sont des outils
privilégiés de structuration par rapport au temps et aux autres

� des logements supervisés après l'hébergement en maison d'accueil permettent d’approfondir le
réseau de relations sociales et favorisent l’autonomie progressive

À Bastogne, nos objectifs de formation et de relations humaines se retrouvent à L'ENTREP’EAU, projet d’économie  
sociale accessible à tous.  Lavoir social et atelier de récupération-restauration-vente de mobilier de seconde main
s’articulent autour d’un lieu de rencontre, où chacun s’exprime, se rend utile, apprend des autres.

Vous êtes solidaire du projet des Foyers Communautaires de Houmont ?  Vous voulez nous aider à continuer notre action
en faveur de ces personnes et ces familles dans la détresse ?  Votre soutien nous est indispensable.  Vous pouvez 
effectuer un virement sur le compte n°360-1090214-37 (voir formulaire en p.4 de couverture) de l'ASBL "Le 210".
Merci de votre générosité !

Nous délivrons pour chaque don annuel de 40 euros minimum, même fractionné, une attestation d'exonération fiscale.
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MERCI À TOUS CEUX QUI NOUS ENCOURAGENT PAR LEURS DONS GÉNÉREUX.
AIDEZ-NOUS À POURSUIVRE NOTRE ACTION.

Il vous suffit de remplir le bulletin ci-dessous et de l’envoyer à votre organisme financier.

N’OUBLIEZ PASde mentionner votre adresse lisiblement et complètement si vous souhaitez une exonération fiscale,
et de signaler tout changement d’adresse et toute anomalie dans le libellé de celle-ci sur le périodique.

Périodique trimestriel N°1/16 • Bureau de dépôt : Libramont X • Premier trimestre 2016 • N° d’agréation : P 202263   

ASBL «Le 210»
La Moisson et Shalom
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